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En deça de la limite : une non-déclaration 
de guerre au XIIIe siècle 

Laurent Feller 

Les relations entre Lille et Douai à la fin du XIIIe sièc le sont extrê

mement tendues. La compétition économique à laquelle se livrent 

les deux vil les est particulièremen t âpre . Elle est la toile de fond de 

rivalités politiques qu i éc latent au grand jour à l'occasi on de la fête du 
Rosier de 1284. A la suite d'incidents survenus lors de la joute organisée 

à Douai et opposant les bourgeois de cette ville à ceux de Lille, les habi

tants des deux villes se sont livrés à une série de provocations qui 

auraient pu (ou qui auraient dû) déboucher sur une guerre . 

Que s'est-i l passé ? Lors de la joute, tenue les 1er et 2 mai 1284, les 

Douaisiens ont refusé de se battre contre les Lillois. Ceux-ci ont répliqué 
le soir même en organ isant des troubles dans la ville, troub les qui ont prin

cipalement consisté à mettre le feu à quelques enseignes, à briser des 

devantures de boutiques, à jeter dans un canal un jeune homme et à 

assai llir en groupe un bordel. 

Il n'y a pas d'effusion de sang. Le répertoire des gestes qui sont utilisés 
là est tout à fait connu et codé. Ils sont destinés à marquer l'infâmie d'un 

compor tement ou, en tout cas, son carac tère inacceptable par une com

munauté. Les Lillois se placent ainsi dans le registre gestuel du char ivari 

au cours de ce qui est une véritable manifestation destinée à mimer le sac 

de la ville où ils se trouvent. 

Le lendemain, un commencement d'émeute a lieu dans Douai. Elle est 
dirigée contre les Lillois que la foule prétend vouloir exterminer mais est, 

de la même manière, limitée dans son expression par la volonté de ne pas 
sortir du rituel de la provocat ion. Dans les semaines qui suivent, Lillois et 

Douaisiens se cherch ent et se provoquent à travers tout le comté. Aucune 

véritable bagarre générale et encore moins de bataille ne se déroule. Les 
acteurs se contentent de se guetter les uns les autres, de capturer des 
bourg eois de la ville adverse, éventuellement de les rosser, et en tout cas , 
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de les renvoyer chez eux chargés de menaces claires et précises , diri
gées ad hominem, contre tel ou tel personnage cons idéré comme parti
culièrement haïssable, ou de façon plus générique contre tous les bour

geois ou contre tous les échevins. 
Ces captures ont lieu au cours de chevauchées organisées par les 

jeunes des deux villes dans le cadre normal de leurs act ivités militaires. 

Les lieux choisis pour mener ces actions sont toujours les mêmes : il s'agit 
de forêts situées en marge des deux territoires urbains. On retrouve là 

encore de vieux rituels de provocation imités des comportements cheva
leresques. Dans un cas seulement cette agitation laisse percevoir la pos
sibilité que des tensions sociales puissent s'exprimer à travers elle. 

En réalité, durant ces deux mois, le groupe des jeunes des deux villes 

s'est comporté normalement, au travers d'actions militaires qui sont de son 
droit. Les événements sont maîtrisés les acteurs appartiennent tous à 
l'étroit groupe social qui dirige les deux villes et, dans les années sui
vantes, leurs noms apparaissent dans les listes d'échevins. Ils savent ce 
qu'ils font et ne perdent pas leur maîtrise d'eux-mêmes. Les incidents n'ont 
pas dégénéré , d'abord parce qu'il n'y avait pas, en dehors des provoca

tions réciproques , de cause réelle à une guerre c'est-à-d ire à la prise en 
charge par les pouvoirs publics de la violence et de la haine exprimées 

par les jeunes. Les autorités des deux villes ont donc fait tout ce qui était 
de leur droit et de leur pouvoir pour circonscrire le conflit. Les délibérations 
des différents conse ils nous montrent un effort constant pour empêcher les 
échevins d'intervenir ex officia, l'affaire relevant plutôt des conflits privés 

qui doivent demeurer à tout prix dans l'infra-judiciaire. Il est hors de ques
tion que le public la prenne en charge et assume politiquement, pour les 
transformer en déclaration d'hostilité, les provocations des deux camps. 

Le comte, pour sa part, n'intervient pas sur les causes du différend et ne 
cherche même pas à pacifier les espri ts. Il se contente , durant un procès 
tenu au printemps 1285, de réprimer les excès et les quelques déborde

ments auxquels la violence très maîtrisée des groupes de jeunes a donné 
lieu. 

Tous les rituels de la provocation guerrière ont donc été déployés. Ils 
l'ont été pour rien, le contrôle social opéré par les échevins d'une part, la 
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force du pouvoir comtal de l'autre, ne permettant plus à la fin du XIIIe 
siècle à la guerre privée - encore légitime mais de plus en plus mal tolé
rée - de déborder du cadre d'un conflit limité à des altercations entre 

groupes familiaux. Dans ces conditions, l'action spontanée des groupes 

de jeunes ne peut que se limiter à un simulacre de guerre qui signifie l'hos
tilité d'une communauté à une autre mais qui ne peut utiliser l'ensemble 

des gammes de l'action violente. On demeure en deça de la limite. 
Le jeu se déroule à trois, en effet D'un côté, les jeunes qui assument et 

accaparent l'exercice de la violence légitime du corps social. C'est à eux 
qu'est députée la charge d'exercer, par leurs gestes de dérision la répres

sion des conduites déviantes. En ceci, ils sont parfaitement dans leur rôle 
en organisant à la fois la manifestation du 2 mai au soir, le simulacre 

d'émeute du 3 et les expéditions punitives qui s'en suivent durant les mois 

de mai et de juin. 
De leur côté, les échevins des villes d'un côté, le comte de Flandre de 

l'autre ne veulent pas que le dérèglement manifeste des relations entre les 
deux villes aille plus loin que la simple provocation. Si la guerre privée est 

encore tolérable dans le cadre d'une communauté limitée, ou si elle est 
encore l'un des modes de règlement des conflits entre les lignages , une 

confrontation armée entre deux communautés d'habitants voisines et 

appartenant au même ensemble géographique ou politique n'est plus 
guère pensable à ce moment, l'autorité du souverain étant désormais trop 

bien établie. 

Laurent Feller 
Professeur d'Histoire médiévale à l'UMLV, 

UFR de Sciences humaines et sociales 
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